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ACTE SECONL .

Le th &di ? ²vehrésente un vαονj˖ñͥ d' té .
Portes au ſ˙ο¹νιr Vνο̃tes dans les cõ -

tés . — Dertæ tables .

Scène J.

CANTAL , FhANGOIS .

CANT. Ainsi tu crois que M. Lambert 1
fait la cour à Louise 2 . .

TnANC . C' est - à - dire que c' est visible
comme le soleil .

CANT. , d hant . Est - ce que je me serais
trompé 2. . . Cependant . .

FTRANG. VS ' font si bien la cour , voye2 -
vous , monsieur Cantal , qu ' y s ' écrivent
tous deux .

CANT. Tu es sür de cela 2. .
FRANC . Tout - à - I ' heure j ' ai vu Louise

entrer chez M. Lambert ; je m' suis glissé
comme ga tout du long du pavillon pour
Savoir ce qu ' y disaient .

0⁷ Ah ! tu écoutes aux portes 2 .
FRANV. Du tout . . , c' était à la fenétre . 0
CANT. Et tu as entendu ?
FRANC. Rien . .
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AcrE II. sCNE 1.

CANT. Comment ? “ . .
FTnANC. Rien du tout . , c' est une preuve

ca , Jꝛespeérel.. car enſin , si y avait pas

dueuque ' chose entre eux , y 8e seraient

parlè comme tout J monde . . mais - 2

avaient peur de 8“ compromettre . . . oC’ ꝗqui
fait qu' Louise est Sortie tout de suite .

CANT. Ainsi tu n' as rien appris?
FRANO. Attendez . . Je m' suis alors

approché un peu plus . . , z' ai regardè à tra -

vers les vitres , et j' ai vu M. Lambert qui
ouvrait une lettre et qui la lisait .

CANdr. Ah diable I . , et après ?
FhANC . Aprés 8 2., dam ! monsieur sait

bien ce qui arrive aprés les billets - 1
CANT. Non . . . je te demande si tu n' s

rien vu autre chose ?

FnANC . Non , monsieur .
0 „ d lui - meme . Est - ee duèe notre

artiste àurait A- la - fois deux passions , une

R
la femme de chambre et une autre 2. .

Oh ! non . . . c' est une téte folle , mais un

cœur de bonne foi . . . il n ' en est que plus

dangereux . . Je voudrais bien savoir pour -
tant oü en sont les choses ! — Ecoute ,

François . , tu m' intéresses

FThANC. Ah ! monsieur C
bien honnéte .

CANT. Surveille Lambert et Louise .

hANC . Oui , monsieur Cantal .
CANT. Päche d' obtenir , à tout prix , une

preuve de leur intelligence .

ANC . Bien , monsieur Cantal .

antal . . , vous êtes
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CAxT. Et je trouverai moyen de tout
Arranger .

FRANC. C' est ca , monsieur Cantal .
CANT. Mais sur - tout wen parle à ber -

Sonne qulàa moi .
FRANC. Soyez tranguille , monsieur

Cantal . .
CANT. , Va . .
FRANC. OQui, monsieur Cantal . ( A Lu

méme . ) Dieu de Dieu ! j ' Serai - t - y heureux ,
si J' puis étre sür que je suis trompé !

Scëne II .

CANTAL , Seut .

Tout ceci est obscur . . , ce n' est pas
Louise qui écrit ces lettres . “ En tous cas
surveillons M. Lambert , et tächons d ' em-
pécher une entrevue entre lui et Eugénie . .
Si je ne me trompe , tous deux sont près
de se faire des confidences dangereuses . .
et au moment d ' une séparation , le trouble . .
Tattendrissement . , je sais ce que c' est que
ces tétes exaltées . o' est effrayaut pour
Ies oncles . , et les maris . D' autäant que ce
départ ne signiſie rien . . , notre jeune hom -
me peut se représenter ici . « aprés - demain ,
sous le moindre prétexte . . Hamelin le res
cevra toujours bien , et je ne serai plus
1à. . . II faut quäil parte Sans avoir acquis
le droit de revenir . , et j ' espère qu' il en
est encore temps . . Du reste , je saurai à
duoi m' en tenir l . , On vient de ce cöté . .
justement , o' est le cousin . , tout - à - I ' heure
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